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STRAIT d'une Lettre de GIERAL- 
TAR du 17. Ferrier, 

Es Vaiffeaux de ligne Ze Dra- 
gon de 74, le Renown de 74, 
& Ze Monmouth de 64. Ca- 
nons, ont fuit voile ce ma- 
tin, afin de joindre PEsca- 
dre, a&uellement en {tation 
_ _ ___à Malte, & dont une par- 
Oui. PAmiral Bickerton elft toujours 
tois y.;dans les Eaux de Sardaignc. — 
aiflesux de ligne Francois font en 
„SMent en vuë, à dos de notre Rocher: 
font depuis quatre jours, attendant 
teit d'E/ pour paffer le Dérroft: Is 
raPlis de Troupes; & Fon annonce 
ine flinetion comme étant pour Sf. Do- 
wen — Un Chebec de la même Nation „ 
É ici hier en dix jours de Marfeille, a 
HE, qu’d-fon départ l'on y avoir recu 
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di Ouvelle, que la Régence digérienne 
ran, tClaré Ia Guerre à la République 
elle Je & qu'on ne deutoit point, que 
ent Re ne raffemblàt aufli-tôt un Arine- 
La R Toulon , pour venger cet affronu — 
ifor VUE des différents Régimens en Gar- 
er Gibraltar cft fixde au 23. Février. 
Corp Cliente discipline, qui rêgne dans ces 
hrs? Pous garantit, que cette Revuú fe- 
al. GS Drillante, L'on y attend le Géné- 
Plofic, Mendant du Camp de $4. Rock, & 
Urs de fes Ofliciers. ” 
De 


On R ATISBONNE, le 11. Mars. 
Soaps la marche des delibérations du 
demnite CS Princes, lorsque le Plan d'in- 
B pgs Ot mis fur le tapisà la Diète le 
Ve AI ‚La Propofitton connuê, faite 

nin, OCCafion dens le dit Collège par le 
lenie, irectorial d'Autriche, différoit 
Rorial tement de celle du Miniftre- Dire- 
ande £ Mayence, Celui-ci avoit recom- 
Bement option entière du Projet d'arran- 
ge car CS affaires Germanignes; autre n'a- 
I Urs WEG d'y confentir qu'avec plu- 
UA ype VCS importantes. Ceci a donné 
mj In Siscuffion très-vive À la Séan- 

Wilreg zete duz. de ce mois, où les 
de Bohome & d'lutriche, dans 
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Ô KRAV, 


POLITIQUES, 


E, le 25. Mars 1803. 





les deux premiers Collèges, ont voté defi 
nitivement dans le fens des ouvertures pré. 
cédentes de leur Cour. Le Miniftre d'4u- 
tricke neut pas plutòt confirmé fa Propofi- 
tion par un tel Vote, dans le Collège des 
Princes, que les Miniftres de Mlagdebourg , 
Ratisboune, Bavière, proteftèrent formel- 
lement contre la liberté, prife par le pre- 
mier , de propofer l'état de la queftion ay- 
trement que ne avoir fait le Dire&oire dè 
PEmpire, tant dans le Collège des Eleéteurs 
que dans la Conférence, tenuê per toute 
la Diète avant l'ouverture de cees délibéra- 
tions. Le Miniftre- Dire&orial d'Autriche, 
accufé d'avoir agi inconttitutionnellemeut „ 
invoqua en fa faveur un. Article de la Ca- 
pitulation de ’'Empereur Léopold , ainfi qu'un 
exemple d'une conduite femblable d'un de 
fes Prédéceffeurs en 1758: Les autres y 
oppofèrent les ftipulations de la dernière 
Capitulation Jmpériale. En attendant, ces 
débats, qui étoient commencés -feulement, 
ont eu pour fuite immédiate Pinterventton 
des Miniftres Médiateurs , Frangois & Ruffe. 
Les derniers ont adreflé le 9. à la Diète 
une Note, où ils difoient * voir avec pei- 
», ne la discuflion, qui s'étoit engagée au 
s, fujet de la Propofition émanée du Di- 
ss retoire du Collège des Princes. Sans 
», doute Cajoutoient-ils) il n'y avoit pas 
s lieu à s’étoigner des formes confacrées , 
, dans une occafion folemnelle où deux 
„, hautes Puiflances Médiatrices font Par- 
s, ties intervenantes: Il n'y avoit pas lieu 
2, davantage à paffer fous filence la Note, 
que les Miniftres Médinteurs ont eu 
», Fhonneur de remettre à la Diète le 27, 
‚‚ Février. Mais telle eft importance des 
délibérations , dont les trois Collèges 
font occupés, que le Sous-figné ne peus 
trop s'cmprefler d'invicer celui des Prin- 
ces à ne donner aucune'fuite en ce mo- 
ment À la discuflion Clevée, La Diète 
comprend parfaitement Pétenduë, la na. 
ture & la conféquenee des foins „ pris 
par les Gouvernemens Médiateurs pour 
afferer la tranquillit€ de P.Allemagne. El 
„le a fous les yeúx le réfuftat d'une Né- 
2» gocietton, confommée avéc les Maudi- 
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» taires de lLmpire. Ce n'eft plus une 
» Négociation nouvelle ‚mais une Racification 
$, pleine & entière, qui cft recommandée 
‚ au patriotisme des Elvéteurs, Princes & 
> Keats d'Empire: Tous les intérèts privés 
doivent ici fe fondre dans l'intérèt géné- 
ral. .. Les Sous-fignés demandent án- 
ftamment, qu’aucune divifion de vuis ne 
dérourne Pattention duë à PAte mémo- 
5» table, qu'il s'agit de revêtir des (anêtions 
2, Conftitutionnelles. « » „ Pieins de re- 
9, fpect d'ailleurs pour la liberté des Suffra- 
>, ges, ils fe garderont de faire aucune ob- 
„, fervation fur ceux, tendant à propofer 
des additions, modifications ou retran- 
chemens au Plan finalement convenu en- 
tre la Meédiation & la Députation de 
de 'Zmpire. Us s'en rapportent à la fa- 
gefie de la Diète, qui appréciera les in- 
„, tentions des PuiTances Mediatrices. ” 
La Note, dont on vient de lire la fub!tan- 
ce, a été portée hier à la connoiffance des 
Miniftres Comíitiaux. Toutefois cela n'a 
pas empêché, qw'aujourd*hui il n'ait été fait 
encore des Protêftations & Contre - Prorefta- 
tions relativement aux prérogatives du Mi- 
niftre- Diretorial du Collège des Princes. 
Mais la Ratification abfoltuë du Plan d'in- 
demnité n'en a pas moins été avancde en 
même tems, comme à la Séance du 7, par 
Pémilfion de plufieurs Votes, tendant à l'ac- 
ceptation de tout le Projet. A cer avis fe 
font rangés dans ies deux dernières Séan- 
ces, au Collège des Princes, la Tour & 
Taxis, Würtemberg , Meckleu:bourg - Schwe- 
rin & Serelita, Heffen -Caffel & Darmfirat , 
Lübeck (fauf les Négociations fur le Péage 
d'Elsflerh ,) Areinberg , Schwarszenbourg „les 
Comtes de ‘Sounbe , le Grand- Maeïtre de 
VOrdre de St. Jean, tes Comtes de WWetre- 
ravie, de Franconie & de (Wejiphalie. En 
revanche, Dietrichftein, Auersperg & Lob- 
kowitz fe font réunis au Vote d'-futriche, 
Dans le Collège Electoral, le Miniftre de 
Brunswick a déclaré, dès le 28, Février, 
qu'il devoit. demander de nouvellés In- 
ftruions à fa Cour, à caufe des change- 
mens importans faits au Plan d'indemnité, 
En attendant, toutes les nouvelles dispofi- 
tions de ce Plan, concernant la diftribu- 
tion de Territoires d'Empire, s'exécutent, 
La remife du Brisgau & de Ortenau, de 
la part de "Empereur, au Commiffaire 1Zo- 
dénois , seft effettuée, le 2. de ce mois, 
par la publication de la Patente fuivante 
dans le premier Pays. 


‚ Nous FRANGOIS IL &c. Tans le Frai- 
té de Paix conclu & Zuneville le 9. Pévrier 
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iBor , nous nous Íuimnies engards zE 
Mgr. le Due de Mudène K à tes Herit 

tre Pays du Brisgeu , Eitant pardie en L 
tricbe-aniërieure , a Vexeeprion delém 
that, dunt il a été dispoté autemX, 
manière que ce Pays foit potTéde par W ve 
memes conditions, tous lesquelles il al 
auparavant les Eturs de Murene; & 
par ta Convention conclud à Purés le ? 
cembre de Pannge patlée , nous nous If 



















obligés a Gtendre cette cefion de Ta mêf Mm 
nière au Bailliage d'Ortenau. Nos Sìf 2u 


deles de ces Pays nous ayant donné pl 
fois de grandes preuves de teur devoll Za 
& attachement, & s'étanrt diftingués P 
lierement pendant les calamités de la d 
Guerre , en nous facritiant de bon coc 


ment durable dans notre coeur paer 
ee neft que Ie rétabliffement de la Pai 
ratement däfiree , qui zit pà nous Jeen 
aeéder à un zuere Prince ces Pays ò 
jets, qui nous font devenus ( vhers pölkns 
conduite tovale. Cene cetiion a cer / 
encore cela de trangaillilant pour nous’ 
la Maifon, A laquelle elle eit fuite, cit hi 
feulemeut animée de principes doux dt 
vernement , mais qu'elle eft aufi lide 4, 
par les rapports’ les plus intimes de 
té & d'amitie, & que les ttipulatio®) 
Traités ci-deffus- mentionnés Font} 
aux nouvelles Poffetions, qui lui ont é 
gudes en indemuité pour la perte des El 
Modde «les mèmes droits d'Inveitituffd 
Sueccetlion , qui, pir rapport à cees 6 
comme Fiefs de Empire, our dré col 
& affurés par le Conelufuar de veur 
30. Janvier reers à Mgr. VArchiduC 
naud d'Autriche, notre Oncle, & à f4Ì 
rité3 & , dans Ie cas où celle-ci viend 
s'éteindre , à fesautres [Iéritiers collat 
Mer. VArchidac Ferdinand avant, dai’ 
circonftances „en vertu des Pleins - se 
recus de Mar. Ie Duc à dlodène, fol 
Père, pour la prife de potfeflion & rad 
ration de ces deux Pavs, fait Jes à 
mens nécelTaires â ce fujet; nous deel? 
par les Préfentes, les Membres & EmP 
de la Régenee de Ptueriche -antdrieust sk 
rapport à Padminiftration & aux affair 
Briszau & de Ortenau, ninfi que Ies fi 
Vafaux & Sujers de ces Pavs , dégIog 
tous les devoirs par lesquels ils nous-ee 
liés , & les remettens., en leur conf? 
leur Conftitution fondamentale „ entfé, 
mains de leur nouveau Maitre, auguct,, 
a rendre, ainfi qu'a fes SuccetVeurs a 
fance qu’ils Jeur doivent. Nous Jeuf 
nons en méme-tems l'affurance grat, 
que jamuis nous n'oublierons Îa fidelitt 
dévouement, qu’ils nous ont témoig 
qu?ici dans un fi haut degré. & qui 
vent compter fur toute notre „Te ciof 
toutes Jes circonftances qui fe préfenté 
Donnd à VIENNE, le 10. Févriëf. “| 
CSigné) Franco!” 
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Ds do Ventofe (19. Mars.) 
ë Ene TiDtnat continud à voter très - una- 
chi, AE Padoption de tous les Projects de 


k vo be le Corps- Léziflatif à répondre à 
Di en vee ua égat accord. Ainti la 
k Organifation du Notariat, & le 
“du Code Civil, intitulé du AZe- 
Ae eg ncore réuni les fuffrages des deux 
Sau an: Presqu'entières. Il a été fou- 
Cc ee un nouveau Titre 
Je Ae A le Lone , de {a Mlinoritd 3 
ren 5 de PEmancipation, En 
aratifs le Gouvernement pourfuit les 
i bijen pour les nouvelles Eleéions, 
NT completter fes premières Au- 

„e Comme dans le Département’ de 
» de même les Collèges- Eleoraux 
kain kade convoqguds 5 pour le mois 
de pn dans les Deéparte- 
die lube, Eure -S- Lois, Gironde, 
5 ha Hofeile, Orne, Luy-de- Dre. 
ae “r puotie les Arrètés y, relatifs, 
Rh rien jusqu'ici, qui 
la querelie avee [Augleterre. 

ma Merenre de France, Feuille 
â PAS où quelquefois perce la pen- 
Îlenee hee interrompt aujourd'hui 
End ur la grande affrire du moment. 
trquabi extraire: l Article du Mercure, 
Dre pie parce qu'ileft le premier de fon 
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aux vuës de V’Adminiftration. 


En Imprévuë de Porage. On le fait 
le Par] Uts légers, …** Depuis fa renerée, 
Aire 
Fieur 
Manda? 
de Udoit Ì 


Ment d'affaires d'adminiftration inté- 
» Comme aucun Orateur ne de- 
„nà parole pour analyfer l’ambition 
earion, 470 » on croyait ce fujet d'ampli- 
Dofang SPuifé; les Miniftéricls & les Op- 
Mr, 77 Marchoient affez d'accord; enfin, 
toit ern em gardoit le filence. Qui n'au- 
tum aft; En Miniftres tranquilles , & ha Paix 
| Praise, onde dans les cocurs que dans les 
; Cor SitRoi, quite Lundi 7. Mars étoit 
REaffer Te cette perfuafion, fe préparoit 
ei E e lièvre à Windfors & le foir Ta 
‚lom, jn avoir Cercle au Château de 
En Arrive du tout: A7. heures du ma- 
‚Dr tcinn un Courier, qui apporte au Rot 
Um A, que fes Miniftres avoient prife 
ef foir, & Sa Maicfté, ainfi que 

res … Familie sorncntd: ‘de 
av „ prennent ha route de Laz- 


‚SY Ice ee . 

en pag telle préeipitetion, que peu 

Ailte alu, dit Pilitnire, que la Fa-- 

" Buer: “Oval der ‘ 

Dek d € ne reftât dans Ja four de 

a Meting, -Mloufe, frure de trouver des 
Mairon Ss. pour Leur ouvrir la Porte de 


et fur Ie mime ton, & 


Paree qu'il ne peut guêres quê cor- 


” OQ 
ù : 5 . 
raine COmmence par peindre la formation, 


Cment d'tugleterre s’occupoit tran-: 


par intervalles avec un peu d'amertume, que 
PEerivain analyte je Metlage Royal, adrellé 
au Parlement le lendemsin du retour de Sa 
Majelté dans la Capitale, ainfi que les deti- 
bérarions Parlementaires , auxquelles te Mes- 
fage a donut lieu. Puis, trayant les priucie 
pales mefures Militaires, prifes en même tems 
par la Cour de Londres , l' Auteur ajoue. 
…, Certes, voilà bien du mouvement. * Nos 
‚‚ Ledeurs feront curieux d'apprendre ce 
que le Gouvernement frangpois a oppoféau 
Metfage du Roi d'Angleterre , quels Arrd« 
tés nouveaux ont paru dans le Journal of- 
ficiel. Nous fommes obligés d'avoucr , 
gue tour a éeé fuivant l'ordre accoùrumé , 
& que le Pournal oficiel ne contient rien 
de plus que les Projers de Loix, qui fore 
merouat le Code Civil. . . . Tout eft au 
Civil chez nous , tandis qu'à Londres tout 
‚… eft à la Guerre. ® Ôn repréfente le motif 
donné par le Miniftère „Aaglois de fes alar- 
mes, comme n'en étant pas la vraie caufe ‚ce 
Ntinittère frachant mieux que perfonne que 
les Armemens de France, qu'il prétexte „n'ont 
aucun-but hoftile, Ceux de l’4ugleterre font 
attribués, un peu ironiquement fans doute, 
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_gantòr A la nécetfieé de purger. Londres par la 


Pret , Faure de meilleurs moyens de Poli’ 
ce, de quelques mille fainéans quit confpi- 
roient dans les Tavernes; tantòc au befoin de 
n'être pas pofitivement en Pix, pour metuwe 
{ur Te compte des circonftances & de Ia Por 
litique un diserédiet né d'un Syftème Com- 
metciat exagséré. Enfin, prenant les chofes 
plus.au férieux , on conclut ainfi. “* Qu'e- 
{père Pdagleterre , demanderontlesefprits 
fenfés , qui veulent trouver de bonnes rai- 
fons à tout? Et comment expliquer les 
efpérances d'une Nation, qui, en faifant 
la Paix, a avoué, qu'elle n’y confentoit 
qu’avee répugnance , & qui, depuis le 
Traité, n'a cefTé d'en discuter toutes les 
claufes , de fe reprocher de l'avoir figué? 
Peut-on oublier, que les Minittres me- 
mes, lorsqu’on les interrogceoit fur les mo- 
tifs, qui les avoient décidés à conclure; 
au lieu de faire valoir les avantages quc le 
‘Praité d'.Auicnsaffure Alleur Nation , n’ob- 
jettoient que la néceflict où ils s’étoient 
trouvés , & mettoient les dvdnemens, que 
le tems ‘pouvoit amener , au nombre de 
leurs excufes ? Nous ignorons ce que Îles 
Miniftres-entendoient par événemens ; S'ils 
efpéreient voir naître de nouvelles divi- 
„, fions dans notre Patrie, ils fe font trom- 
„‚ pés. Les Frangois ne fouhaitent pas la 
„‚ Guerre; ils l'ont prouvé par la franchife, 
„, avec laquelle ils ont figné la Paix 5 ils n'ont 
‚‚ compté fur aucun événement pour intere 
„, prêter les Articles du Traité; ils n'ont ja- 
mais penfé à en ajouter, à les retrancher, 
à les commenters ils ne .provoqueront pas 
les hoftilités; mais . fi 14 Guerre devoit 
„, recommencer, ee qu'on pent afrmer dès 
„, aujourd'hui, c'eft qu'une fois déclarde in- 
‚ éwitable , elie auroit pour elle l’afTentiment 
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z de tous les Frazigois, & les furbies rettes  Milités, Leur marche eft fuspenduêt 
5, des Partis , qui nous ont diviiës Wop prouve que le Prester- Coful vent AK 


> ee daze leur haine tous les genres de gloire celui de }, 
TiCe x 5 ie 5 dot 

9 extrème nsodération, & qu’il eft 8 
De Lreypne, Le 23. Mars, cidé à laifler retember tout entié 


Après avoir eu des avis fimiftres à don- d'autres le reproche de provocatil 
fer à nos Leêteurs, nous nous réjouïflons Ces Nouvelles, en Ôtent linquiét® 
d'avoir à-préfent à leuren transmettre d'au- moment, raniment lefpoir de voir 16 
tres de meilleur augure & égalementfûrs. — vernemens parcourir avec fuccès la | 
Les Troupes Frangoifes w'entreront pasdans de Négociation & de conciliztions 
ce Pays, à moins d'un commeneementd’ho- fuivent en ce moment. € 
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G. Twisk, Fils de Corneille, & A. HusxKus, Courtiers à Amfterdam, & 
BUDDINGH, Courtier à Utrecht, préfenteront à vendre , Samedi 23. Avril 18033 
heures de Vaprès-midi, à la Dluifon de Juffice de Kroonenburgh & Loenen Krol: 
burghs- Gerecht: 1°. La Seigneurie haute de Loenen Kroonenburghs- ou Hollands® 
recht, avec toutes fes dppartenances & Dépendances, privilèges , prérogatives & drij! 
compris la Maifon & Chitcan de Kroonenburgh, avec fes murs && foflés, Maifon de 
nier, Remifes , Ecuries @ Etables, Orangerie, Ménagerie, Vergers, Potagers€?e. ? 
Seigneurte haute de Loenen & Nieuwerfluis, avec toutes les prérogatives, droits & 
zages, yattachés. 39. Le Btiment appellé le Raadhuis de Kroonenburgh & LO 
avec fes Remifes & Ecuries , la Balance , une Maifon louée féparément , ainfi que é$ 
à l'O@roi & LOAroi même de Barrière fur le Grand-Chemin à Loenen, & te dr” 
tenir Marcht aux Chevaux. 4°. Le droit de Barrière en dega G fur le Pont de LY 
fur le Vecht, avec la Péche, la proprigté du Pont, une Dlaifon, Tannerie & HE 
attenant. 5°. Trois Mûaifons loudes fäparément , fitudes Jur la Plaine dite March 
Chevaux à Loenen. 69. Une partie de Prés, Prairies & terres labourables , fail? 
femble 24. Arpens d'Hollande environ, dits anciennement le Jonkershout & les Kuijf 
& fitnés fous Loenen & Nieuwerfluis. zo, Huit Arpens de Prairies, fitués dans le °} 
fche Molenvliet, - 89. Quatre Arpens & deux Ilond de Prés & Prairies, dits le 
tand, fitués à V'Anxter près Nieuwerfluis. go. Deux Arpens de Marteages, francs. 
lodiaux, fituls fous Loenen & Nieuwerfluis. roo. Quatre Arpens de Prés, prëg 
Oukoop. zr1°, Trois Tombedux dans V'Eglife de Loenen. 12°, Une Rente permand 
15. Florins @e: 13°. Une femblable Rente de 16. Fls 3. Sots. 14. Unie Rente f 
de 1o. Fl. 15’. Deux Rentes femblables, enfemble de aa. Fl. 16°. Une Rente fet 
de B. El. 17°, Une Rente femblable de 4. Fl. 18°. Une Campagne plaifante & b 
tuée, dire Rey-zigt, avec Mlaifon de Maitre, Ecurie, Sallun Ec, fituée fous & 
Loenen Kroonenburghs- Gerecht. Ez 19°, Une Maifon avec Terrain attenant, di 
cienneinent le Do&tors- Hofje, © firuée vis-à-vis la Campagne de’ Rey-zigt. 70 
parties lont décrites plus amplement dansles Affiches, & font à voir, la premièrt 
des Mardis © Samedis, fur préfentation d'un Billet d'un des Courtiers frs -dits, Ie5 
parties journellement, Les Preuves de propriëté & les Conditions de vente pourrod 
examindes, les huit jours avant la Vente, ainft que le jour même de laVinte, à pEt 
Notaire Me W. vaN HOMRICH Àà AMSTERDAMS la Copie des Conditions de Y 
trouvera auf dans Auberge publique de Kroonenburgh @& Loenen. 

H.E. pe Leeuw @ H.K. vaN Luneex, Courtiers, fe propofent de ver 
Mercredi 29. Mars 1803, à 4. heures précifes de Vaprès-midi, Cau lieu de Merdt 
Alars,) au Nes dans le Brakke- Grond à AmsTErRDAM, une Partie excellente b 
Caraftres de Tabac de NVerines, de la Plus fine qualité, tant cmballés gu’afortiss 4 
été apportés ici direement de Porto- Cavello. Les Jutércffës peuvent Ies examif 
gues jours avant la Vente, connne auf? le jour n.éme de la Vente. On peut avoir dr 
mations ulidrieures chez les fus-dits Coustiers, qui diftribueront auf à tems k 
ges de la Vente. | 

Le nommêé Duvigneau & nou Duvignaud ef orieinaire d'une Famille Proteftante: 
micilië à Rotterdam. St Zon vent des införmations ultérieuves, oi peut s“adreft! 
Litt. B. No. 428, 
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d LE YDE, par ArRrRaunaM BLussíé, le Fcurée 


zén NUMERO XXIV. 
APPLE MENT AUX NOUVELLES POLITIQUES, 
publiées à LEYDE, le e5. Mars 1803. | 


h E Corrou, fe ar. Janvier, La nouvelle République des Sept -Ifles de la 
Mer Lonienne marche dificilement à fa perfeêtion. Ses Peuples, déchirés par 
€S divifions inteftines, & paflant d'un Gouvernement provifoirc à lauire, 
Payent te bouleverfement des anciennes Inftitutions & des anciens rapporis auli 
‘que que Pa fait aucune autre Nation. Lies Sept -Afes atvendoient des graudes 
Ss de P/igrope une Confticution delinitive, qui pôt atfeoir leur nouvelle exiftence 
45 & Ur des fondemens folides, en moutrant aux Hlaebitans divifës in Loix inva- 
| mag vr Commandant la paix. Cette Conftitution definitive leur cì toujours Pro- 
Rermags np oravant il faut un degré de préparation de plus, encuro. un ordre de cho- 
Wire, Le Miniftre- Plénipotentiaire Ruffe, qui préiiue aux deitinges de ces 
Eclarg néeeffeire 3 ren failant cette déclaration au nom de fa Cour, il a trans- 
€ Plan pour la formation d'une nouvelle Aflembiée Nationale, à élire par Ies 
actie Juges en fonétion fur une lifte double, & qui réorganilera ke ‚tat de mauië- 
Ence ie introduction d un Paête Social fixe, Le Prince Zeorocht, Préfident de Ja 
0 bh uelle, a proclamé, le 18, Décembre, les futencions de Sa Majefté Rufe, & 
s 3e S dexécution. Il en a rendu raifon à fes Concitoyens dans ces termes, 
ns LE Ifles (heur dit-il) étoient desunies, ifolées, livrées à un avenir trifte & in- 
» déchirges & épuifées par une Anarchie Révolucionnsire, Peu de tems s’eft 
> & elles ont úré réunies, & élevées À la perfpegtive d'une meilleure deftinée 5 
ont tranquilles & bien gouvernées. Et vous, fes Ilabitans, qui avez été agités 
Ma de gouverner, & de ne vouloir pas Pêtre per vos Concitoyens , vous 
Rege, tiitenane du calme, vous recueillez les fruits de la follicicude vigilante d'u- 
„sce, guidée par les principes de l'équité, qui vous préfente tous les avanta- 












dui, Gouvernement Libre & National, fans vous faire éprouver les feèrntimens, 
Ri do Peffer des habitudes locales, des afTociations & des rapports, vous avoiënt 
€ vor vOlontairemertt coupables du crime de Îèfe-Patrie. Il eft donc tems, puis- 


e mn Otre Gruation Pexige, que vous voyiez adminiftrer la chofe publique avec plus 


Mi 5 Ml d . : 
fl Orion EES ‚une meilleure méthode, êz aveë plus de folemnité; qu'un nombre pro- 
ÖMles, CE dElus fe charge du pénible emploi de traiter & discuter les affaires Natio- 


) larger ce foit une Affemblée, repréfentant provifoirement la Nation, qui foit 
s foypg TétablifTement de la République & de fon affermillement flir les bafes les 
hos & qui foit refponfable de fes travaux à la Nation même, aux Puiffances 
NS veulent Libres, & à S. M. P'Empereur de Rufie animé de la même vo- 
ij. En vertu des ordres, donnés en conféquence, les Membres des Autori- 
es Judiciaires des différentes Miles fe ‘font occupés, depuis, du choix ded 
T' cert U nouveau Sénat; & cette Affemblée ne tardera plus longtems à fe réunir 
Plama,. Kéfidence. Dans le moment des Eleétions, le Miniftre Ruffe a rendu ta 
“Hon ci. defTous, Ì 


ee voi … Aux labitans des SrrT-IsLErs-UNies. 
€ rétabii Paternelle & fage de votre Gouvernement appelle aujourd*hui votre attention 
en de ti fTement d'une In{titution, qui doit vous être chère, puisqu’elle vous offre le 
„ie hou Us rendre dignes du fort, que la elémence de mon augufte Maître vous réferve, 
Rous bien Sénat intérimifliqgue , fous Tes aufpices de fa bonté puiffante, foir V'exempte 
fatreoire. CZ vos vertus; qu?il foic le eréateur , le inge & Fexécuteur de ces opéretions 
ee & erp’, ARL doivent fournir des matériaux ‘parfaits pour l'édifice d'une République 
prolde. Manente au milieu de vous. Témoin des pfemiers pas que fera cette nouvelle 
Ue, d @tionale, je ferai le premier ken tirer un heureux dugure pour le fuccés de Pen- 
et Det S, M. lmpériale-, mon ‘Souverain, m'a chargé. „Je. vous annonce, HaArt- 
E& Ta ee EpPprT-IsrEs-UNIES, que je prêtcrai à ce Sénat tout Pappui, toute l'affì- 

Pour la en qui fera néceffaire , pour que les décifions, qu’il jugera à propos de pren- 
Rie SCario Organifation de la République, n’éprouvent aucun retard ni emp@chement dans 
Es para anniflez entièrcment de vas cocurs l'orgueil & Îles prétentions, ‘& rempla- 

A Moderncion & le fentiment des convenances. Que la fageffe, Ta Fermeré:& la 






+olérance Républicaine dirigent votre conduite, & ne vous laiffez pas égarer paf { 
exaltation , par des palfions desordonnées & les preftiges infenfés d'un faux patriocistf 
ncèrement attachés à la chofe publique & non à des interets particuliers. Je vous Y5 
El y aura bientòt un Magittrat- Supreme qui vous lordonnera, & vous devrez oöj 
: CorRrPOU, le 18. (30.) Diceimbre 1302, f ie 
(CSiené) Comte MOCENIGo, Préniporentiah, 
EXPRAIT d'une Lettre de Rome du 26. Fivrier. _j 
‚> Le Saint-Pèrea fait clroix, pour Nonce dApoftoligne auprès du Roi d'E/ 
Mgr. Pierre Gravina, Archevèque de MVicée. Il y a beaucoup d'inexacitud? 
manière, dont la plûpart des Feuilles périodiques ont parlé de prétenduës Bwlëk 
pe à la Cour de Madrid, foit pour lui attribuer les revenus des Bönéfices vac 
pour sutorifer- la fuppreflion des Couvens. Ìl n’y-a eu daurre Bref adreff au 
Za Paix, que celui, qui eft detting au Cardinal de Bourdon, Archevêque de Tu 
Finùvettir auprès des Communautés Retigieufes de POfliee de. Vititeur Apoffolih 
Leutorifation de réformer les abus, laquelle ne donne point le pouvoir de faire fi 
preffons: Et quant à Pereribuzion de revenus de Bénéfices, elle fe borne À 
revenus de trois fewement (fur cinquante-deux qui font réfervés au. $4, Siège Ke) 
des Bénéfiees dont jouïfloit le Cardinal Zetada. * 
_ De FriBoure (en Suiffe,) Ze ro. Mars. Le Général d’Afry, retourné 
„me Chef- Magiftrat des Cantons confédérés, a pris aujourd'hui polleflion- de ff 
U a publié A cette occafion ta Proctamation au Peuple, que voici datde de cetf 
Capitale de la Confédération pendant Pannée courante. 
LourspD'ArFrFRyY, Land- Amman dela Suiffe , aux Habitans des dix-neuf Cantons cof® 
os, Le Premier- Conful de la République Francoife a prononel la Mediation, qui f 
tre un terme aux diffenfions, dont la Suitte offroit jusqu'iei le fpedacle afgeant, Ù 
ierdwocablesnent en fixer les deflinges. Cet Atte important, refultat de longues co} 
avec des Homanes fùges ® amis de ordre, efl calculé fur les befoins, fur les intirétS 
ehers d'un Peuple, que tout femble appebler aux jouïfdunces baifibles d'n dta de ch; 
P independant. Cing anndes de troubles @ de fecouffes plnibles dépofoient contre ls 
d'un Gouvernement Central: L'ancien Syflème Fädératif , mudifië par les chang! 
Vempire des circonftances & Vexemple de deux Puiffances voifines ont invitd à admtêl 
wait feel convenir anx divers Perples de la Suitfe. ” nk 
„La Providence, worigue foutien des Gouvernemens juftes & wvertueurv, femble aU'} 
cette dporne pour arrêter les maur qui ont accabld notre Patrië, ? mous promet uê 
Plus heureux. Le nouveau Paëte Social doit Etre exdouté; les diwiftons Polieignes a” 
fer ; les pafions feront forcées au filence. Ce r'efl que par wie lege uaivun de volo, 
ng tendance conflante à empêcher que Vintérét particulier ne puitle prdvaloir JUT 
geudral, gue nous pouvons aflurer le fuccòs de ces Inflitutions nouvelles; & ce gucesl 
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tenu, confirmera notre Inddpendante. 

Ss Llappartiendra nu Gouvernement de chaque Canton de Nlatubr-les Foie Tes plus Á 
“lis à fes bocalitds., & les plus propres d contribuer d [we prolpériud. Met donc-de je 
te fmportance, que dans les prochaines Eledions les choix parten! fur der Perton! 
une probitd eprouvée réuniffent les lemières @ Pexpériences qui cvimmandent lá vor} 
wui feutes forment un Gouvernement éclairt. Fout Mlomme aivrant fu Patrie nè of 
spee la, voix de fa confcience dans b'émifhon de fon fuffrage, @ rejettera tout confeil é 
Sil nel pus d'accord avec ce qu'elle lui préfcrit. *° zi 
… Tels Mont tes movens qui nous reflent pour rendre h la Nation Sille Za ennfidératì 
elle a jout avec duflies, & pour fwire renaltre ces jours de bonheur P-Ue paiv, dont © 

tien nous a dré fi fenfible, & qui font depuis longtems le fujet- de nos regrets. ”° 
Fais X donné à Frrmwoure, ie ro. Mars 1903. B 
Ee Land -dimman de la Suiffe, CSigné’) Loaurs p’Â Ff 
Par le Land- Amman de la Suife, fon-Secrétaire, _ (Signé) AppPr NT 
De VIENNEs Le 9: Mars, L'Archidue Charks s'eft de-nouveau rétabti pel” 
“de fa dernière indispofition, de maniëre qu'il a pu affilter avant-hier, comté 
Maître Tentonigue , À Paggrégation folemnelle- de WArchiduc Aextmilien an PO, 
Chevaliers de eet Ordre. L'Archiduc’ Fofept, Palatin de Miongrie, & Veur de 4 
‘Buchefle Rupp, dAexandra- Pawlona, eft parti, ie 6. de ee mois, pour Pag 
Deur- être te Voyage de lArchiduc n'eft pas étranger eu proier d'un Morirge 
& Ia. Prince de Bade, reftée Vannée- dernière chez f Socur PEnegretrice 4 


re utre Aliener, celle rde PArchidue dZurriehe, ci- devant Grand - Dug de 


Ds. 
À catique Heériciëre de PEleëteur de Saxe , paroft auf? devait vir plus dtroiter 
N, Cux. Maifons. i 
Kk, Un EXTRAIT d'une Lettre de RATISBONNE dut 11, Mars, 
Ax Houvel incident vient de retarder la marche des affaires. Les Miniftres Impé- 
bar € font inopinément prononcés contre plulieurs dispofitioas du. Projet de Recès gd- 
oee Y Ont perfitté malgré toutes les repréfentations qui leur ont été faites. Li Empe- 
Abi teke Contre toutes. les dispofitions , relatives ‚aux Chapitras. Médiats, Couvens 
ie des Eta ts Hérédiraires ‚ ycompris ceux de 1’ Aurriche - Aatérieure ; entend, que 
ons RE impofée à V'Eleêteur de Bavière, de ne point établir de nouvelles Portifi- 
uel en les Fauxbourgs de Palau, sCtende à ua Rayon autour de cette Porterelfs, 
deur Ta déterming ; protette d'avance contre toute collation , en faveur du dic 
» indemnités quelcouque® pour PEvêché d'Zichftädt, qui Feroient contraires, 
X droits de la Maifon.d’Autriche, foit à ceux. du Chef-Suprème de. VEmpire; 
Dier ande formelte „ qu'il foit délibéré féparcment fur la nouvelle organitacion de 
"qui général & du Collège des Princes en particulier; réclame le rétabliffement 
Mande DTe entre les Voix Catholignes & Proteffantes ; & ‚ S'appyyant fur ce principe „ 
N des une vugmentacfon de Vores pour fa Maifon Archiducale, ainfi que la confirma- 
oes les dispofitionsdu Traité de Weflphalie, qui ne fe trouvent point abrogées 
MCs göndral. Nous paffons fous filence quelques autres réclamations muins im- 
Salement mifes en-avant par les Miniitres Impériaux.. — Cet incident & done 
des Conférences particulières. entre les. Miniftres. des Puitlfances Médiatrices: 
du Roi de Prufe, de VArchi-Chancelier, des Electeurs de Bavière, Heffen 
> Wiürtembers & Bade. Enfin, dans In Stance de la Diète d'aujourd’hui, le Miui- 
dinteneorinf de Mayence , Mr. d'iffbini, a donné le ture d'une Note des. Minittres- 
dee jSs Qui a produit la plus grande fenfätion. (Vous avons déjà fait conuoïtre cette 
Aude Re notre Gazette de ce jour.) Après la teture de la Note, les Minittres de 
de PArchi- Chancelier ont eu.de nouveaux débdts avec celui d'/utriche tou- 
úr dn eine objet, & relativement à (à dernière Propofition en. qualité de Dirc-- 
De t° ollège des Princes. 
dt en EY\De,le 24. Mars. Les Lettres de Lonpres, de la date du 18. de ce mois, 
eas Le les plus récentes qtie nous ayons pw-recevoir:. Mais en attendant Fon a la 
8 No CR de pouvoir dire, que celles, recuês par les Particuliers, s’accordent avec 
Boru Ouveltes. publiques les plus accerédieges, à nourrir Pefpérance, qu'une nouvelle 
heeg “Rtre la France & \'Angleterre pourra être prévenuê par Fintervention: des Puís- 
mun Suetles Pune & lautre fe font rötérées ou fe font emprefiëes du. moins de 
Nehig, Eer Pétat des chofes: La Ruffie, fur-tout, en. s'expliguant avec équité &: 
Fez Sr Pourra beaucoup contribuer à confèrver la Paix à l'Europe, peut-être à don- 
RM Paix ta flixbilieé, qui, fins un équilibre convenable fur terre eomme fur mer 
ours un Gre de raifon ‚ fans la moindre réalité, 
Dele FIN de PEXxrRAIT dela Stance des CoMMUNBS du 11. Mars. ge 
S der rineipat objet du Discours de Mr. For Fut de prouver, que la Paix d°.Zariens avoir 
Macer. le dans tous les cas, & quer les éyénemens pottérieurs ne pouvoient la faire cone 
Core Si une nouvelle Guerre nous eit rétervée (continua-t- il ») cette Paix nous ette 
derij, VAntageure, parce quelle nous a délivrés des entreves les plus onéreufes de Ja 
k Peinci Guerre: Pàr ces entraves je n'enteunds pas tant eùeore les Alsiés, que les odieux 
Une „PSS, fur lesquels fa Guerre avoit dré commenede & foutennt. Si mons entrens dans 
Rers, Cuvelle- Guerre, Fon-ne nous dira pas plus lengtems, que nous combattons four 1e 
loire PP pour ordre focial, Je refpedte ja Religion & Vordre fuctal autant que Quiquece 
nabi, Ne blâme pas ceux qui défirentles défendre ; mais ce que je blame, c’eft. Vabomi- 
tandig SPoerifte, avce laquelie Fon prétendoit, que la Guerre fe faifoit pour eos objets, 
té Ait, Eon Cn-aveit d'autres tes - différents : Er, anlì longrems gare. cete hvpocrife exi- 
tarde Quiet une entrave fnnefte,ù la Guerre es °F inalement RE Preta hi neben 
Pins) ali ouvertures, pour entourager Ja Mactan , BE ui GOnnant & SCEE qu EA 
nr onne, Mainenir. fn rang parmt les Paitfamces in dépendantes de Euro; en de udiendre 
Re ief € Cn indépendance. Cette afietance: étoit d'autent pius néce tire „ gaon ne 
alie Euler; que În Guerre lans: lé motie nt préfent feroit tecompagnde ce gran- 
K.van. 68, <t Te ne drei rien pour le préfent Cajonta-t-il) des emconttances, gae ar 
Nen meme tems javout., qulune teile Guerre, GUÌ fe Feroit pour MAER Der 
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Dre rant, betre honneur, aats: Indéperdanct, saurroit produire de trYe- grands? 
s ges, vretnteant de W'état de Vopininr Zubrigse & ce Vefprie fideles, qui. dans ure U 
te, enimercit Fe Pays en general. © Bien lom ce dire publigmuement ou vic al} 
ue teut ee qu'il y avoir d’llumnies à tatens & hmubites dans Ie Pays droit exoius dh 
vernement, Mr. Far reprit ouvertement cette aftertion auth Fautie qa'indiscrete 
ticufe der Fon Ami Evaneis: <4 Sans citer ici des noms-d'aueres Minuútres ( dit-il ) ou & 
„… bresde l'Adminiftration, qui eft-ece qui dir, que le Gouvernument kaateutif toi 
‚… de tous tulens , lorsqu'il voir le Comte de 54. Wiiuvent a ba ite de U \mstrsucd? + 
le Discours de Air. Fox fur fur le memie.toa de moderation & d'eguite. Al juttitin 1e 
tres den reproches de pri/tautmits & d'une trop gremde cuituescordeaces H dits 
droit cefiain, que le Frez- Hon. Membre vis-à- vis de lui (Mr. Aeiilugren ) n'avolf 
faitnineferoirjamsis ves conveltiens peu convenables , ou zeer desqueltes honneur 
fur bleté Je moins de monde 5 qu’il s’atTuroit également, que, fl or Gnerre ne vouvé 
ter avec honneur, bes Fereer du Pars feroient bien & döment dirigder paria prefvuttd 
fretions que, dirigees ainfi, il éroit rempii de conftance, que non -iculement nos 
Navales mais austi celles de verre feroient en Eene de.rcfitter a celles de quelgue pi 
que cert: Car it Perre. ” JH ajouta, ** que, sil Fallvit rentrer en Guerre, il EL, 
… faire avec cordiehtd; & d'un commun accord; que, fi on la fairoit aint, perfod 
…, confidérat la Gruaron de ln Grwude-Brétague, ne fe refuferoit à la conviëtion, dl 
„… pourrions Ít Krire encore pendant -longtems avec un fuccès non interroinpus qu 
moins, quelgue rapides X britflants que fuffeat les fuccts , dont elle feroit accon? 
… elleapporteroitavecelleles.calamitds les plus graves , les plus ruineufes.pourle Pays: 
“es Mr. Francis fendt trop Vindiscrétion., qu'il avoit eommife, pour ne point failif 
Hen, que venoit de lui donner Mr. Fox, de-s’excuter,par uge-ctpeee dexplication. 4 
Hlaswkesburr , aloutant des dévéloppemens à ce que le Premier- Aliniftre avoit.die fut 
fous, qui empêchoient PAdminiftration de donner de plus grandes ouvertures , tragâ 4 
de démarcation eerre les cas, où ces explications étoient de droit, & ceux où el 
roicnt à Peter des chotes: H convint, que les Minittres étoient tenus de donner des © 
ons, lorsque, fur de poinc de déclarer-la Guerre ou T'ayant déjà déelarée, ils dent? 
des Subiüdes pour la foutenir. Dans le cas préfent, il ne s'agiffoit que de pret 
mefures de précauntion, Von n'en étoit pas encore A la rupture , & les Negoctations! 
pourftuivoient, quelgue eriviques-qu'elles-Fuffent, n°étoient pas encore à vne iffuü, 4 
mît de les divulguer, ou qui en exigeät la communication: Une telle conrmunicatiof, 
«te droit, que lorsque:, les Négociations ayant manqué de fuceès , l'on Ctoit obligd 
rir a la voye des Armes: Alors, pour juftifier la Guerre, l'on étoit obligd de deével 
circonftances, qui y avoient conduie. Lorsque Jes Neégociations avoient réuffì , */ 
aueties avoient pris, les incidens qu'elles avotent éprouvés, devoient refter dans 
“du Cabinet: Et, par conféguent, aullì longtems qu'on toit incertain de leur ré? 
étoit auf peu urile que convenable de merrre le Public dans la confidence. — Lord f 
bury s’expligua auffi (ur Ja propofition de Mr. Dent, pour porter augmentation de ĳ 
ne à 25. mike Homme, d'une facon à faire croire , qu’il ne regardoit point la ruptufé , 
zufaillihle ; par conféquent que la Motion de Mr. Deut toit hors de faiton. Ser q, 
expredions du meme Miniftre., comme fi Mr. Fox avoir décleré fon adhéfion aux 
agtuelles de V'Adminiftration, ce dernier desavoua cette conféguence de ce qu”il avolf 
il s'enfuivit un pourparler , amical à la vérité, entre eux. — Mrs. Elllot & Caanifs, 
nus pour très-ardens contre la Prance, parlèrent dans le fens du Parti (rrenwille. 
Liam Pulteney fe déclara pour la Motion & témoigna fan approbation du Svttème d$ 
Miniftres. Enfin, ainfi que nous [avons dit (dans notre dernier Sapplèment,) Ame, 
de Mr. Dent étant-tombé, la Motion de Mr. Gertshore paffa d'un commun fulfrage- 
Les Nouvciles de Parts du eo. de ce mois font peu intéreflantes : Les Cinq py 
avoient été la veille à 59. Francs. Dans les Leftres de BruxrELILES du 21e, 
Fant on trouve quelques détails, qui prouwvent l'étenduë des préperatifs Mil 
ordonnés par te Gouvernement Frangois dans la préfente conjon&ture: Plufieurs 
Supérieurs de ta Marine venoient d'arriver, tant à Dunkerque qu'à Bonlogne 
vre, pour diriger & encourager larmement de tout ce qu'il y avoit de Bâtimens* X 
kergue on travailloit Tans ceHe fur les Chantiers, quelquefois la nuit aux flambe?? 
alloitvafteribler fur la Rade de Boulogne une Flottille confidérsbte, propre à Verf 
ment d'un-grand nombre de Troupes de toutes Armes: Plufieurs Demi- Brigadé, 
ene & légères deveient marcher de la ci-devent Zicardie & de la Flandre - Franf® 


Còtes, pour y prendre potte depuis W'Embouchure de la Seine jusqu'à Gravelint” h 
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A 4E YDE; par ABrRauaMm Brusské, Je Jeunes 





